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CÉAS de la Mayenne – Avril 2005 

Démographie 

Les migrants entre 1990 et 1999 

Entrées et sorties du département 

L 
a population « bouge »… Elle change de logement, de commune, de canton, de département, 
de région ou de pays… Elle part quelque part et elle arrive de quelque part… Avec les recen-
sements de population, l’Insee cherche à mesurer ces mouvements : on parle alors de solde 

migratoire ou de solde des migrations, de flux migratoires, de migrants, immigrants ou émigrants 
(qu’il s’agit de ne pas confondre avec les immigrés)… En 2003, le CÉAS a proposé de réaliser une 
étude sur les migrations résidentielles en Mayenne entre 1990 et 1999. Le projet a trouvé un écho 
favorable auprès du Conseil général et de la Direction départementale de l’Équipement qui ont 
accepté de la co-financer. Cette étude s’inscrit dans une déjà longue histoire de partenariat en 
Mayenne autour des analyses sociodémographiques des données du recensement. Voici tout 
d’abord quelques repères pour bien distinguer le solde migratoire et le solde des migrations.  

Le solde migratoire « apparent » : 

un indicateur muet 

Définition 

Le solde migratoire est la différence entre les 
arrivées et les départs. Plus précisément, le solde 
migratoire est le solde entre la variation de 
population (obtenue par le recensement) et le 
solde naturel (obtenu par l’état civil). 

Avantages 

Indicateur disponible pour toutes les communes 
et largement diffusé. 

Indicateur qui rend compte de l’attractivité des 
territoires. 

Indicateur qui souligne l’enjeu que constitue 
l’accueil des nouveaux habitants. 

Inconvénients 

Grandeur incertaine, d’où le qualificatif de solde 
migratoire « apparent », du fait de toutes les 
erreurs liées à la collecte des données. 

Aucune information sur les caractéristiques des 
habitants qui sont arrivés dans un territoire ou 
qui en sont partis : uniquement un solde. 

Les migrations : 

chaque individu est statistiquement traité 

Définition 

Les migrants sont les personnes qui déclarent 
qu’elles résidaient dans un autre logement et/ou 
dans une autre commune au 1

er
 janvier de l’an-

née du précédent recensement (en l’occurrence 
au 1

er
 janvier 1990 pour le recensement de mars 

1999). Il s’agit donc des migrations résidentielles. 

Avantages 

Base de données extrêmement précise : pour 
une commune donnée, on sait dans quelle 
commune de la France métropolitaine un habi-
tant est parti résider, et vice-versa. 

Chaque individu est statistiquement traité, d’où 
des analyses possibles selon le sexe, la tran-
che d’âge, le secteur d’activité, le statut d’occu-
pation du logement, etc. 

Outil de connaissance sur les mouvements de 
population et l’attractivité des territoires. 

Intérêt pour étayer des politiques d’aménage-
ment du territoire et, entre autres, une politique 
de communication. 

Inconvénients 

Données « commercialisées » par l’Insee. 

Base de données complexe à utiliser (cf. page 
2). 

Impossibilité d’analyse des évolutions (pas de 
base équivalente pour 1982-1990) et pas de 
croisement possible entre les différents déter-
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C É S A 

Solde migratoire 1990-1999 en Mayenne 

Il y aurait eu 1 704 départs de plus que d’arrivées 
entre 1990 et 1999 (solde migratoire : – 1 704). La 
population mayennaise a augmenté car le solde 
naturel, positif, était supérieur au solde migratoire, 
négatif. 
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minants (ex. âge/professions et catégories sociopro-
fessionnelles). 

Part d’approximation : données reposant sur la 
déclaration des personnes recensées ; non prise en 
compte des éventuels changements de communes, 
intermédiaires, entre les deux recensements. 

Base de données qui permet des constats, mais 
n’apportant pas directement d’explications. 

Des mouvements 

de population « insoupçonnés » 

En 1999, tous les départements de la métropole avaient 
accueilli au moins un habitant venu de la Mayenne 
depuis 1990. 

En 1999, au moins un habitant, de chaque département 
de la métropole, est venu habiter en Mayenne depuis 
1990. 

Les cas particuliers des enfants 

Les enfants nés durant la période comprise entre deux 
recensements posent un problème particulier… En fait, 
par convention, ils sont considérés comme migrants (en 
1999) si la personne de référence du ménage est elle-
même migrante ; ou bien ils sont considérés comme 
stables si la personne de référence du ménage est elle-
même stable (c’est-à-dire résidant dans le même 
logement et/ou la même commune en 1990 et en 1999). 
En Mayenne, plus de 30 000 enfants de 0 à 9 ans, non 
recensés en 1990, ont ainsi été répartis en 1999 entre 
migrants et stables selon la situation de la personne de 
référence du ménage. 

Les données telles qu’elles se présentent à l’écran 
Les migrations à Ahuillé entre 1990 et 1999 

Lecture : 

Ligne 48 : un habitant recensé en 1990 à Ahuillé l’a été à La Membrolle-sur-Longuenée (Maine-et-Loire) en 1999. Il s’agit 
d’une « sortie » (émigrant). Par contre, deux habitants de La Membrolle-sur-Longuenée en 1990 habite à Ahuillé en 1999 
(immigrants). Le solde des migrations est alors de « + 1 ». 

Ligne 65 : il s’agit des 920 habitants « stables », déjà recensés dans la commune en 1990. En utilisant la base de données, 
il convient bien entendu de les extraire pour obtenir le total des sorties ou des entrées. 
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Selon le recensement de 1999, quelque 93 300 Mayen-
nais habitaient dans une autre commune en 1990 : une 
autre commune du département ou bien une commune 
d’un autre département, voire à l’étranger. Soit un taux de 
33 % qui illustre l’enjeu que constitue l’accueil des nou-
veaux habitants. 

Parmi ces 93 300 migrants, on compte environ 39 200 
habitants qui résidaient hors du département en 1990. Ils 
constituent les « entrées ». 

Dans le même temps, au moins 37 400 habitants recensés 
en Mayenne en 1990 résidaient dans un autre départe-
ment en 1999 (« sorties »). Cependant, ces deux chiffres 
ne peuvent pas être mis en perspective car nous ignorons le nombre d’habitants recensés en Mayenne en 1990 et 
résidant à l’étranger en 1999.  

Pratiquement autant d’entrées que de sorties 

Migrations externes 1990-1999 
(hors migrations à l’intérieur du département) 

Territoire 
Émigrants 
(sorties) 

Immigrants 
(entrées) 

Solde des 
migrations 

France métropolitaine 37 176 36 808 – 368 

Dom-Tom 264 265 + 1 

Étranger ? 2 120 ? 

Total ? 39 193 ? 

Source : Insee - RGP 

Un solde des migrations très positif 
avec l’Ile-de-France et la Basse-Normandie  

Sur les 37 176 Mayennais qui ont quitté le département 
entre 1990 et 1999 pour aller habiter dans un autre 
département de la métropole, plus de la moitié résident 
en 1999 soit dans un autre département des Pays de la 
Loire (33 %), soit en Bretagne (22 %). Et sur les 36 808 
personnes qui sont entrés dans le département, près de 
la moitié sont venus d’un autre département des Pays de 
la Loire (28 %) ou bien d’Île-de-France (21 %).  

Migrations externes 1990-1999 avec la métropole 

Émigrants : .......................................................... 37 176 

Immigrants : ........................................................ 36 808 

Solde : .................................................................... - 368 

  

 

Solde négatif (émigrants > immigrants) 

Solde positif (émigrants < immigrants) 

Source : INSEE - RGP 

Solde des migrations externes (1990-1999) 

Migrations externes par région (1990-1999) 

Région 
Émigrants 
(sorties) 

Immigrants 
(entrées) 

Solde des 
migrations 

Pays de la Loire 12 267 10 483 – 1 784 

Bretagne 8 209 6 126 – 2 083 

Basse-Normandie 3 142 4 553 + 1 411 

Île-de-France 4 883 7 758 + 2 875 

Source : Insee - RGP 

Solde positif 

1. Île-de-France + 2 875 

2. Basse-Normandie + 1 411 

3. Picardie + 282 

4. Nord + 225 

5. Haute-Normandie + 209 

6. Lorraine + 115 

7. Champagne-Ardenne + 71 

8. Franche-Comté + 37 

Solde négatif 

1. Bretagne - 2 083 

2. Pays de la Loire - 1 784 

3. Rhône-Alpes - 322 

4. Poitou-Charentes - 309 

5. Aquitaine - 221 

6. Midi-Pyrénées - 210 

7. Languedoc-Roussillon - 172 

8. Centre - 134 
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Migrations par département (1990-1999) Pays de la Loire, Bretagne et Basse-Normandie 

  Émigrants Immigrants 
Solde des 
migrations 

Pays de la Loire 12 267 100 % 10 483 100 % - 1 784 

Maine-et-Loire 4 755 39 % 4 004 38 % - 751 

Sarthe 4 064 33 % 4 046 39 % - 18 

Loire-Atlantique 2 782 23 % 1 914 18 % - 868 

Vendée 666 5 % 519 5 % - 147 

Bretagne 8 209 100 % 6 126 100 % - 2 083 

Ille-et-Vilaine 5 762 70 % 4 317 70 % - 1 445 

Morbihan 894 11 % 599 10 % - 295 

Finistère 814 10 % 584 10 % - 230 

Côtes-d’Armor 739 9 % 626 10 % - 113 

Basse-Normandie 3 142 100 % 4 553 100 % + 1 411 

Orne 1 640 52 % 2 625 58 % + 985 

Manche 820 26 % 1 100 24 % + 280 

Calvados 682 22 % 828 18 % + 146 

Le solde des migrations est négatif pour chaque dépar-
tement des Pays de la Loire et de Bretagne. Il est très 
fortement négatif avec l’Ille-et-Vilaine (- 1 445), la Loire-
Atlantique (- 868) et le Maine-et-Loire (- 751). Par contre, 
il est pratiquement équilibré avec la Sarthe (- 18). 

Le solde des migrations est positif pour chaque dé-
partement de Basse-Normandie, et tout particulièrement 
avec l’Orne (+ 985). 

Par ailleurs, le solde est positif pour Paris et chacun des 
sept départements d’Île-de-France. Le solde est particu-
lièrement important avec la Seine-Saint-Denis (+ 584), 
les Yvelines (+ 518), le Val-d’Oise (+ 419), l’Essonne 
(+ 404), voire Paris même (+ 250).  
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Portrait-robot du migrant 
Départ de jeunes, arrivée de jeunes couples et de retraités  

 Le solde des migrations est très défavorable chez les 
15 à 24 ans (- 3 950), et également, mais dans une 
moindre mesure, chez les 25 à 29 ans (- 1 963). Le solde 
est positif pour toutes les autres tranches d’âge, en 
particulier pour les 30 à 39 ans (+ 1 466), lesquels 
arrivent avec de jeunes enfants (+ 2 080). Le solde est 
également positif pour les 60 ans ou plus (+ 1 249). 

 42 % des émigrants sont âgés de 15 à 29 ans, alors 
que 22 % des immigrants ont de 30 à 39 ans, auxquels il 
convient d’ajouter les moins de 15 ans qui représentent 
25 % des immigrants. Si le solde est largement positif 
pour les 60 ans ou plus, ceux-ci ne représentent que 
10 % des immigrants. 

 Il y a plus de femmes à émigrer que d’hommes (52 %, 
contre 48 %), alors qu’il y a un équilibre au niveau des 
entrées. 

 Parmi les émigrants, les femmes sont les plus nom-
breuses chez les 15 à 29 ans (études, travail, parfois 
pour suivre le conjoint ?). Parmi les immigrants, les 
femmes sont les plus nombreuses chez les 25 à 29 ans 
et après 60 ans. 

Migrations externes 1990-1999 avec la métropole 

Émigrants : ........................................................ 37 176 

Immigrants : ...................................................... 36 808 

Solde : .................................................................. - 368 

Migrations selon les tranches d’âge en 1999 

(Mayenne/métropole) 

Tranche d’âge 
Émigrants 
(sorties) 

Immigrants 
(entrées) 

Solde des 
migrations 

0-14 ans 19,3 % 25,1 % + 2 080 

15-24 ans 23,5 % 13,0 % - 3 950 

25-29 ans 19,0 % 13,9 % - 1 963 

30-39 ans 18,3 % 22,5 % + 1 466 

40-59 ans 13,2 % 15,3 % + 750 

60-74 ans 4,4 % 7,3 % + 1 045 

75 ans ou plus 2,3 % 2,9 % + 204 

Total 100,0 % 100,0 % - 368 

Source : Insee - RGP 

Migrations des 15 à 29 ans selon le département en 1999 

(Mayenne/métropole) 

Département 
Émigrants 
(sorties) 

Immigrants 
(entrées) 

Solde des 
migrations 

Maine-et-Loire 2 590 1 333 - 1 257 

Ille-et-Vilaine 2 555 1 384 - 1 171 

Loire-Atlantique 1 236 752 - 484 

Sarthe 1 753 1 325 - 428 

Orne 473 752 + 279 

Source : Insee - RGP 

L’immigration des 60 ans ou plus 

Sur les quelque 3 700 immigrants de 60 ans ou plus, 48 % chez les 60 à 74 ans, et 
26 % des 75 ans ou plus viennent de l’Île-de-France. 

Des émigrants proportionnellement plus diplômés, 
des immigrants proportionnellement moins diplômés 

L’approche selon le diplôme porte uniquement sur la 
population âgée de 15 ans ou plus, hors élèves et étu-
diants. Le solde des migrations est ici positif (+ 1 183). 
Le solde est très positif pour les migrants ayant un ni-
veau de diplôme inférieur au bac (+ 3 331) ; il est négatif 
pour les migrants ayant un niveau de diplôme égal ou 
supérieur au bac (- 2 148). 

Parmi les émigrants, 54 % ont le bac ou un diplôme 
de niveau supérieur ; parmi les immigrants, 58 % ont un 
niveau de diplôme inférieur au bac. 

L’Île-de-France a accueilli 20 % des émigrants ayant 
bac + 2 et 22 % ayant un niveau supérieur. Parmi les 
immigrants, l’Île-de-France est la région d’origine pour 
27 % des sans diplôme ; 37 % de ceux qui ont le CEP ; 
26 % le BEPC et 22 % un CAP ou BEP. 

Migrations selon le diplôme en 1999 
(Mayenne/métropole) 

Diplôme 
Émigrants 
(sorties) 

Immigrants 
(entrées) 

Solde des 
migrations 

Sans diplôme 9,4 % 14,0 % + 1 253 

CEP 6,5 % 9,7 % + 876 

BEPC 6,8 % 7,1 % + 161 

CAP/BEP 23,6% 26,7% + 1 041 

Bac ou brevet prof. 17,7 % 14,2 % - 657 

Bac + 2 19,2 % 14,0 % - 1 074 

Niveau supérieur 16,8 % 14,3 % - 417 

Total 100,0 % 100,0 % + 1 183 

Source : Insee - RGP 
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Le solde n’est pratiquement positif que pour les ouvriers, 
et les retraités  

 Le solde des migrations est positif pour les ouvriers 
(+ 1 045), ainsi que pour les retraités (+ 1 107) ; il est 
nettement négatif pour les professions intermédiaires 
(– 1 259) et pour les employés (- 908). Le solde est 
légèrement négatif pour les cadres et professions intel-
lectuelles supérieures (- 206). 

 Les émigrants se retrouvent essentiellement parmi les 
professions intermédiaires (31 %, alors qu’ils ne repré-
sentent que 18 % de la population active mayennaise) et 
parmi les employés (28 %). 

 Les immigrants, à des taux pratiquement équivalents 
(25/26 %), exercent plutôt des professions intermé-
diaires, ou sont ouvriers ou employés. Dès lors, le solde 
est positif dans le secteur de l’industrie (+ 896), mais 
fortement négatif dans le tertiaire (- 2 532). 

 Parmi les émigrants cadres ou professions intel-
lectuelles supérieures, 24 % sont en Île-de-France, alors 
que 18 % des immigrants de cette PCS ont pour région 
d’origine l’Île-de-France. 

 Tant pour les émigrants que pour les immigrants, les 
migrations d’employés avec l’Île-de-France sont élevées 
(21 %). Pour les ouvriers, l’Ille-et-Vilaine est le premier 
département de destination (20 %), alors que la Sarthe 
est le premier département chez les immigrants (16 %).  

Migrations selon les PCS en 1999 
(Mayenne/métropole) 

PCS 
Émigrants 
(sorties) 

Immigrants 
(entrées) 

Solde des 
migrations 

Agriculteurs exploitants 1,3 % 2,4 % + 189 

Artisans, commerçants 
et chefs d’entreprise 

6,1 % 6,1 % - 89 

Cadres et professions 
intellectuelles sup. 

15,2 % 15,0 % - 206 

Professions 
intermédiaires 

30,8 % 26,0 % - 1 259 

Employés 27,7 % 24,6 % - 908 

Ouvriers 18,9 % 25,9 % + 1 045 

Total 100,0 % 100,0 % - 1 228 

Source : Insee - RGP 

Migrations selon le secteur d’activité en 1999 
(Mayenne/métropole) 

Secteur d’activité 
Émigrants 
(sorties) 

Immigrants 
(entrées) 

Solde des 
migrations 

Agriculture 3,0 % 4,0 % + 115 

Industrie 17,7 % 24,9 % + 896 

Construction 3,5 % 4,2 % + 54 

Tertiaire 75,8 % 66,9 % - 2 532 

Total 100,0 % 100,0 % - 1 467 

Source : Insee – RGP 

Le statut de locataire facilite la mobilité  

 L’approche relative au statut d’occupation des loge-
ments s’appuie sur les ménages. Le solde est ici plus né-
gatif que pour celui concernant les habitants mêmes. On 
peut l’expliquer par le poids des ménages d’une seule 
personne parmi les émigrants (45 %) et, en revanche, 
par la part plus élevée des ménages de plusieurs per-
sonnes parmi les immigrants. Au demeurant, 34 % des 
ménages immigrants sont des ménages d’une seule 
personne. 

 Tant parmi des émigrants que parmi les immigrants, 
les locataires sont très largement majoritaires. Cepen-
dant, le taux de propriétaires est plus élevé chez les im-
migrants (32 %). 

 Le solde des migrations est positif pour les proprié-

taires (+ 730), mais il est très fortement négatif pour les 
locataires (- 2 602). On peut l’expliquer en rappelant que 
les émigrants sont essentiellement des jeunes de 15 à 
29 ans (42 %). 

 Sur les quelque 4 600 ménages propriétaires immi-
grants, 34 % viennent de l’Île-de-France. 

 Parmi les ménages immigrants, 40 % occupent des 
logements qui ont plus de 50 ans (ceux-ci représentant 
39 % du parc mayennais). Le taux atteint 59 % dans la 
communauté de communes de Meslay-Grez où le solde 
des migrations est positif (+ 519). 

Migrations selon le statut d’occupation du logement 
en 1999 (Mayenne/métropole) 

Statut d’occupation 
Émigrants 
(sorties) 

Immigrants 
(entrées) 

Solde des 
migrations 

Propriétaires 23,5 % 31,8 % + 730 

Locataires 71,6 % 63,6 % - 2 602 

Autres 4,9 % 4,6 % - 140 

Total 100,0 % 100,0 % - 2 012 

Source : Insee - RGP 

Migrations selon la taille des ménages en 1999 
(Mayenne/métropole) 

Taille des ménages 
Émigrants 
(sorties) 

Immigrants 
(entrées) 

Solde des 
migrations 

1 personne 45,3 % 33,7 % - 2 601 

2 personnes 24,8 % 27,5 % - 120 

3 personnes 12,6 % 15,1 % + 98 

4 personnes 11,3 % 15,0 % + 305 

5 personnes 4,4 % 6,7 % + 241 

6 personnes ou plus 1,5 % 2,1 % + 65 

Total 100,0 % 100,0 % - 2 012 

Source : Insee - RGP 
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Des soldes des migrations positifs à l’est du département  

En cohérence avec les données relatives au solde migratoire, le solde des migrations (Mayenne / métropole) est 
positif pour les territoires à l’est du département, et négatif pour les territoires à l’ouest du département 

(1)
. 

(1) – Établissements publics de coopération intercommunale. 

Migrations externes par territoire en 1999 
(Mayenne/métropole) 

Territoire 
Émigrants 
(sorties) 

Immigrants 
(entrées) 

Solde des 
migrations 

Bocage Mayennais 2 087 2 081 - 6 

Château-Gontier 3 710 3 795 + 85 

Coëvrons 2 525 3 300 + 775 

Ernée-Chailland 2 007 1 690 - 317 

Haut-Maine-et-Pail 2 705 3 615 + 910 

Laval 13 800 12 556 - 1 234 

Loiron 1 841 1 594 - 247 

Mayenne 3 407 3 139 - 268 

Meslay-Grez 1 429 1 948 + 519 

Sud-Ouest-Mayennais 3 413 2 831 - 582 

Hors EPCI (1) 252 249 - 3 

Total 37 176 36 808 - 368 

Source : Insee - RGP 

Solde des migrations en 1999 
(Mayenne/métropole) 

  

Solde négatif 

Solde positif 

Notes 
techniques 

Par convention, nous avons adopté un découpage territorial sur la base des communautés d’agglomération et 

de communes, mais en effectuant des regroupements pour que les données puissent être plus significatives. 
Ainsi, nous avons créé une zone spécifique pour le nord-est, les Coëvrons et le sud-ouest. 

Rappelons que pour établir un solde des migrations, les statistiques présentées ici ne prennent pas en compte 

les migrations avec un pays étranger car si on sait que 2 120 habitants ont été recensés en Mayenne en 1999 
alors qu’ils étaient à l’étranger en 1990 (ce ne sont donc pas forcément des « étrangers »), on ignore combien 
d’habitants recensés en Mayenne en 1990 résident à l’étranger en 1999. Cependant, parmi la population 
mayennaise, on connaît le nombre d’étrangers, et même par commune, ce qui permet d’appréhender les 
nouvelles migrations, notamment celles des Anglais. 

Les Parisiens s’installent essentiellement 
à l’est du département 

L’Île-de-France, après les Pays de la Loire, constitue la 
deuxième région quant au nombre d’immigrants. Si l’on 
rapporte les immigrants venus d’Île-de-France à la 
population totale, on constate qu’ils sont essentiel-
lement implantés à l’est du département, ce qui est à 
mettre en perspective avec la cartographie des soldes 
des migrations. Cette approche porte exclusivement 
sur la population des ménages et, par conséquent, ne 
prend pas en compte les résidences secondaires.  

Part des immigrants de l’Île-de-France 
dans la population sans doubles comptes en 1999 

 

 

< à 3 % 

de 3 à 6 % 

> à 6 % 
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Mais il y a aussi des migrations à l’intérieur 
du territoire mayennais 

Jusqu’à présent, les migrations prises en compte concernaient les mouvements de population entre la Mayenne et les 
différentes régions ou départements de la France métropolitaine (en excluant les migrations internationales et celles 
avec les Dom-Tom). Cependant, la population migre, y compris à l’intérieur du département (migrations internes).  

On peut se retrouver avec différents cas de figure : 

 Les migrations internes et externes sont positives 
(Meslay-Grez et Château-Gontier). 

 Les migrations internes peuvent couvrir des migrations 
externes négatives (Mayenne, Loiron). 

 Les migrations externes peuvent couvrir des migrations 
internes négatives (Coëvrons et Haut-Maine-et-Pail). 

 Les migrations internes et externes sont négatives. 

Solde des migrations par territoire 

Territoire Internes Externes Total 

Bocage Mayennais - 576 - 6 - 582 

Château-Gontier + 411 + 85 + 496 

Coëvrons - 61 + 775 + 714 

Ernée-Chailland - 217 - 317 - 534 

Haut-Maine-et-Pail - 229 + 910 + 681 

Laval - 53 - 1 234 - 1 287 

Loiron + 397 - 247 + 150 

Mayenne + 447 - 268 + 179 

Meslay-Grez + 287 + 519 + 808 

Sud-Ouest-Mayennais - 408 - 582 - 990 

Source : Insee - RGP 

Solde des migrations internes positif 

Mayenne ............................................................... + 447 

Château-Gontier ................................................... + 411 

Loiron.................................................................... + 397 

Meslay-Grez ......................................................... + 289 

Source : Insee - RGP 

Émigrants et immigrants par pays 
(à l’intérieur du département) 

Lecture : 801 habitants, recensés en 1990 dans le pays 
de Laval, résident en 1999 dans les Coëvrons ; 915 
habitants, recensés en 1990 dans les Coëvrons, sont 
venus habiter dans le pays de Laval où ils résident en 
1999. 

Laval Sorties Entrées 
Solde des 
migrations 

Coëvrons 801 915 + 114 

Sud-Ouest Mayennais 835 928 + 93 

Meslay-Grez 854 516 - 338 

Haut-Maine-et-Pail 164 322 + 158 

Bocage Mayennais 170 395 + 225 

Château-Gontier 607 594 - 13 

Loiron 1 389 1 038 - 351 

Mayenne 853 816 - 37 

Ernée-Chailland 808 904 + 96 

Total 6 481 6 428 - 53 

Source : Insee - RGP 

Coëvrons Sorties Entrées 
Solde des 
migrations 

Laval 915 801 - 114 

Sud-Ouest Mayennais 88 74 - 14 

Meslay-Grez 187 201 + 14 

Haut-Maine-et-Pail 264 300 + 36 

Bocage Mayennais 81 119 + 38 

Château-Gontier 90 102 + 12 

Loiron 100 74 - 26 

Mayenne 426 442 + 16 

Ernée-Chailland 98 75 - 23 

Total 2 249 2 188 - 61 

Source : Insee - RGP 

Sud-Ouest Mayennais Sorties Entrées 
Solde des 
migrations 

Laval 928 835 - 93 

Coëvrons 74 88 + 14 

Meslay-Grez 141 94 - 47 

Haut-Maine-et-Pail 44 26 - 18 

Bocage Mayennais 37 39 + 2 

Château-Gontier 691 472 - 219 

Loiron 174 164 - 10 

Mayenne 100 49 - 51 

Ernée-Chailland 70 84 + 14 

Total 2 259 1 851 - 408 

Source : Insee - RGP 

Meslay-Grez Sorties Entrées 
Solde des 
migrations 

Laval 516 854 + 338 

Coëvrons 201 187 - 14 

Sud-Ouest Mayennais 94 141 + 47 

Haut-Maine-et-Pail 15 10 - 5 

Bocage Mayennais 21 21 / 

Château-Gontier 451 336 - 115 

Loiron 24 57 + 33 

Mayenne 46 33 - 13 

Ernée-Chailland 23 41 + 18 

Total 1 391 1 680 + 289 

Source : Insee - RGP 
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Haut-Maine-et-Pail Sorties Entrées 
Solde des 
migrations 

Laval 322 164 - 158 

Coëvrons 300 264 - 36 

Sud-Ouest Mayennais 26 44 + 18 

Meslay-Grez 10 15 + 5 

Bocage Mayennais 141 191 + 50 

Château-Gontier 49 23 - 26 

Loiron 22 30 + 8 

Mayenne 528 423 - 105 

Ernée-Chailland 52 67 + 15 

Total 1 450 1 221 - 229 

Source : Insee - RGP 

Bocage mayennais Sorties Entrées 
Solde des 
migrations 

Laval 395 170 - 225 

Coëvrons 119 81 - 38 

Sud-Ouest Mayennais 39 37 - 2 

Meslay-Grez 21 21 / 

Haut-Maine-et-Pail 191 141 - 50 

Château-Gontier 43 27 - 16 

Loiron 53 21 - 32 

Mayenne 613 456 - 157 

Ernée-Chailland 431 375 - 56 

Total 1 905 1 329 - 576 

Source : Insee - RGP 

Château-Gontier Sorties Entrées 
Solde des 
migrations 

Laval 594 607 + 13 

Coëvrons 102 90 - 12 

Sud-Ouest Mayennais 472 691 + 219 

Meslay-Grez 336 451 + 115 

Haut-Maine-et-Pail 23 49 + 26 

Bocage Mayennais 27 43 + 16 

Loiron 42 72 + 30 

Mayenne 76 67 - 9 

Ernée-Chailland 33 46 + 13 

Total 1 705 2 116 + 411 

Source : Insee - RGP 

Loiron Sorties Entrées 
Solde des 
migrations 

Laval 1 038 1 389 + 351 

Coëvrons 74 100 + 26 

Sud-Ouest Mayennais 164 174 + 10 

Meslay-Grez 57 24 - 33 

Haut-Maine-et-Pail 30 22 - 8 

Bocage Mayennais 21 53 + 32 

Château-Gontier 72 42 - 30 

Mayenne 63 52 - 11 

Ernée-Chailland 198 258 + 60 

Total 1 717 2 114 + 397 

Source : Insee - RGP 

Mayenne Sorties Entrées 
Solde des 
migrations 

Laval 816 853 + 37 

Coëvrons 442 426 - 16 

Sud-Ouest Mayennais 49 100 + 51 

Meslay-Grez 33 46 + 13 

Haut-Maine-et-Pail 423 528 + 105 

Bocage Mayennais 456 613 + 157 

Château-Gontier 67 76 + 9 

Loiron 52 63 + 11 

Ernée-Chailland 238 318 + 80 

Total 2 576 3 023 + 447 

Source : Insee - RGP 

Ernée-Chailland Sorties Entrées 
Solde des 
migrations 

Laval 904 808 - 96 

Coëvrons 75 98 + 23 

Sud-Ouest Mayennais 84 70 - 14 

Meslay-Grez 41 23 - 18 

Haut-Maine-et-Pail 67 52 - 15 

Bocage Mayennais 375 431 + 56 

Château-Gontier 46 33 - 13 

Loiron 258 198 - 60 

Mayenne 318 238 - 80 

Total 2 168 1 951 - 217 

Source : Insee - RGP 

Ont participé au Comité technique qui a accompagné l’étude 

Nadia Bazureau (Conseil général) 
Ange Bigné (Caisse d’allocations familiales) 
Anne-Véronique Dumon (Direction départementale de l’Équipement) 
Karine Leux (Association interconsulaire) 
Corinne Leclerc (Direction départementale des Affaires sanitaires et sociales) 
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